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LA SUPERSTITION EST UNE CROYANCE IRRATIONNELLE 
 
Spinoza veut montrer qu'un certain usage de la croyance religieuse, sur le mode de la 
superstition, est aussi bien contraire à la raison qu'à la véritable foi. 
Qu'il […] arrive [aux hommes] maintenant de voir avec grande surprise quelque chose 
d'insolite, ils croient que c'est un prodige manifestant la colère des Dieux ou de la suprême 
Divinité ; dès lors ne pas conjurer ce prodige par des sacrifices et des vœux devient 
une impiété à leurs yeux d'hommes sujets à la superstition et contraires à la religion. De la 
sorte ils forgent d'innombrables fictions et, quand ils interprètent la Nature, y découvrent 
partout le miracle comme si elle délirait avec eux. En de telles conditions nous voyons que les 
plus adonnés à tout genre de superstition ne peuvent manquer d'être ceux qui désirent sans 
mesure des biens incertains ; tous, alors surtout qu'ils courent des dangers et ne savent 
trouver aucun secours en eux-mêmes, implorent le secours divin par des vœux et des larmes 
de femmes, déclarent la Raison aveugle (incapable elle est en effet de leur enseigner aucune 
voie assurée pour parvenir aux vaines satisfactions qu'ils recherchent) et traitent la sagesse 
humaine de vanité ; au contraire les délires de l'imagination, les songes et les 
puériles inepties leur semblent être des réponses divines ; bien mieux, Dieu a les sages en 
aversion ; ce n'est pas dans l'âme, c'est dans les entrailles des animaux que sont écrits ses 
décrets, ou encore ce sont les insensés, les déments, les oiseaux qui, par un instinct, un souffle 
divin, les font connaître. Voilà à quel point de déraison la crainte porte les hommes. La cause 
d'où naît la superstition, qui la conserve et l'alimente, est donc la crainte. 
 
Baruch Spinoza, Traité théologico-politique [1670], trad. du latin par Ch. Appuhn, GF 
Flammarion, 1965, p. 19-20. 
? 
QUESTIONS 

1. Selon Spinoza, qu'est-ce qui pousse les hommes à être superstitieux ? 
2. Qui recourt le plus aisément à la superstition ? 
3. Donnez des exemples d'usages superstitieux de la croyance religieuse. 
4. Pourquoi la superstition peut-elle se définir comme une croyance en une 

causalité imaginaire ? Pourquoi est-elle en contradiction avec les exigences 
de la raison ? 

 
 
 


